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Enseigner les maths au Cycle 3 ± Poitiers ± Juin 2017 

At 21 : Continuités et ruptures de l¶enseignement des fractions au 
cycle 3  

Quelles perspectives ?   
Lalina Coulange1, Grégory Train2  

12Lab-E3D (EA 7441), Université de Bordeaux; 

 lalina.coulange@espe-aquitaine.fr gregory.train@espe-aquitaine.fr  

 

Résumé : Dans cette contribution, nous abordons des questions didactiques relatives à différentes 
acceSWiRnV SRVVibleV deV fUacWiRnV (SaUWage de l¶XniWp, SaUWage d¶Xne gUandeXU, cRmmensuration et 
TXRWienW) SRWenWiellemenW UencRnWUpeV aX c\cle 3. NRXV faiVRnV pWaW d¶Xne SaUW, de UpVXlWaWV lipV j 
une recherche collaborative avec des enseignants illustrant des potentialités et des limites de la 
« fraction partage » (en début de cycle 3) eW d¶aXWUe SaUW, de SeUVSecWiYeV en lien aYec Xne 
acceSWiRn UelaWiYemenW RXblipe aX Vein de l¶inVWiWXWiRn, celle de la © fraction commensuration » 
(Brousseau et Brousseau, 1987) que nous considérons comme propices à aborder la « fraction 
quotient » et certaines de ses potentialités. Ces perspectives nous ont notamment conduits à 
élaborer et à « pré-expérimenter » une ressource destinée à des élèves de fin de cycle 3, qui a été 
SUpVenWpe j l¶RccaViRn de ce cRllRTXe. 

Mots clefs : fractions, partage, commensuration, quotient 

 

Introduction 

NRWUH pWXGH FRQFHUQH O¶HQVHLJQHPHQW GH O¶REMHW « fraction » dans la transition primaire-secondaire 
inscrit GHSXLV 2016 DX VHLQ G¶XQH QRXYHOOH RUJDQLVDWLRQ LQVWLWXWLRQQHOOH UHSRVDQW VXU XQ XQLTXH 
cycle 3. Les écueils que pose O¶HQVHLJQHPHQW GH FHW REMHW GH VDYRLU GDQV cette transition sont 
largement documentés (voir la conférence de C. Chambris dans les actes du colloque1). Au-delà de 
ces constats, et compte tenu de la volonté institutionnelle, récemment renouvelée, de maintenir cet 
REMHW G¶HQVHLJQHPHQW DX F°XU GX QRXYHDX F\FOH 3, nous adoptons une perspective différente à 
plusieurs égards. IO V¶DJLW G¶H[DPLQHU OHV SRWHQWLDOLWpV TXH UHFRXYUH O¶pWXGH GH O¶REMHW IUDFWLRQ GDQV 
FHWWH WUDQVLWLRQ, G¶H[DPLQHU OHV SRVVLELOLWpV TX¶RIIUH O¶pWXGH, GDQV O¶XQH HW O¶DXWUH GHV LQVWLWXWLRQV, 
des différentes acceptions de la notion de fraction. Cette posture nous amène à reconsidérer une 
acception quelque peu oubliée des fractions - O¶DVSHFW commensuration ± et à en examiner son étude 
comme élément possiblement fédérateur.  

LHV UpIOH[LRQV GpYHORSSpHV GDQV FH WH[WH SUHQQHQW DSSXL ODUJHPHQW HW V¶LQVFULYHQW GDQV XQ SURMHW 
SOXV ODUJH G¶REVHUYDWLRQV HW G¶DQDO\VHV GHV SUDWLTXHV HQVHLJQDQWHV DX VHLQ G¶XQ LLHX G¶EGXFDWLRQ 
Associé aquitain (le LéA Ecole éOpPHQWDLUH G¶DSSOLFDWLRQ CDUOH 9HUQHW DFFXHLOODQW GHV pOqYHV VLWXp 
dans un quartier prioritaire de la ville de Bordeaux2).  

                                                
1 Conférence : 4XHVWLRQV VXU O¶HQVHLJQHPHQW GHV QRPEUHV, QRWDPPHQW GpFLPDX[, DX F\FOH , S 12  
2 3RXU SOXV G¶LQIRUPDWLRQV, YRLU VXU OH VLWH GHV LpA GH O¶IFE (IQVWLWXW FUDQoDLV G¶EGXFDWLRQ) : http://ife.ens-lyon.fr/lea  
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Les différentes acceptions de la notion de fraction 

Deux acceptions institutionnelles : la fraction  ³partage´ et la fraction ³quotient´ 

Dès 1996, les programmes de la classe de sixième présentent le point de vue nouveau à construire 
concernant la fraction 𝑎

௕
 

A l¶pcRle plpmenWaiUe l¶pcUiWXUe fUacWiRnnaiUe a pWp inWURdXiWe j SaUWiU de ViWXaWiRnV de SaUWage. LeV acWiYiWpV SRXUVXiYies 
en Vi[iqme V¶aSSXienW VXU deX[ idpeV : 

x le quotient 
𝑎

𝑏
 est un nombre, 

x le produit de 
𝑎

𝑏
 par b est égal à a. 

Ceci permet de considérer un nombre tel que 
4

3
 comme quatre fois un tiers, le tiers de quatre ou encore le nombre dont 

le produit par trois est égal à quatre. Dans des situations de proportionnalité, le quotient de deux nombres est utilisé 
comme un opérateur. On visera aussi à lui faire acquérir le statut de nombre au travers de multiples activités 
(programmes de la classe de 6e  de 19963, p. 6) 

Cette nouveauté est réaffirmée dans les nouveaux programmes de 2016 ainsi que dans les 
documents ressources associés. Dans le même temps, ces mêmes programmes proposent une 
réorganisation du cycle 3 (CM1-CM2-Sixième). Ils positionnent en conséquencH O¶pWXGH GH FHWWH 
nouvelle acception de la fraction 𝑎

௕
 comme quotient (décrite ci-DYDQW) HQ DYDO G¶XQH DFFHSWLRQ SOXV 

anciennement installée, la fraction 𝑎
௕
 vue dans son aspect partage4, DX F°XU PrPH GH FH F\FOH. 

Du CM1 à la 6e, on aborde différentes conceptions possibles de la fraction, du partage de grandeurs jusqu'au quotient 
de deux nombres entiers, qui sera étudié en 6e  (programmes de 20165) 

IO V¶DJLW GRQF, GDQV FH SDVVDJH G¶XQH IUDFWLRQ partage à une fraction quotient, ancré 
traditionnellePHQW GDQV OH SDVVDJH GH O¶pFROH DX FROOqJH, GH SRXUVXLYUH OHV REMHFWLIV FRPPXQV GH 
construction du statut de nombre à attribuer à 𝑎

௕
 (sur lesquels les élèves seront par la suite amenés à 

opérer ± DGGLWLRQ, VRXVWUDFWLRQ, PXOWLSOLFDWLRQ, GLYLVLRQ) WRXW HQ SHQVDQW O¶DPpQDJHPHQW G¶XQH 
progressivité au sein de ce cycle. 

Des constats sur la fraction partage 
Un premier constat est que leV plqYeV aUUiYenW j l¶pcRle avec des « connaissances familières » ou 
des « concepts quotidiens » dX fUacWiRnnemenW de l¶XniWp et que ces connaissances jouent un rôle 
LPSRUWDQW GDQV OHV VLWXDWLRQV YLVDQW O¶HQVHLJQHPHQW GH OD IUDFWLRQ © SDUWDJH GH O¶XQLWp ».  

Une ressource unique, visant à introduire les fractions en lien avec la mesure de longueurs a été 
utilisée par trois enseignantes du LéA, dans les séances observées au sein de trois classes  de double 
niveau (2 classes de CM1-CM2 et 1 classe de CE2-CM1), FRPSRUWDQW GHV JURXSHV G¶pOqYHV GH CM1 
(G¶HIIHFWLI : GH VL[ j HQYLURQ GL[ pOqYHV SDU FODVVH). L¶HQMHX GH FHV VLWXDWLRQV6 est G¶LQWURGXLUH OH 
IUDFWLRQQHPHQW GH O¶XQLWp SRXU PHVXUHU GHV ORQJXHXUV GH VHJPHQWV DYHF XQH EDQGH XQLWp (TXL VHUW 
G¶pWDORQ GH ORQJXeurs). Les segments sont choisis de manière à ce que leurs mesures fassent 
intervenir des demis, GHV TXDUWV HW GHV KXLWLqPHV GH O¶XQLWp. Le procédé attendu repose sur des 
                                                
3 Ce programme est disponible sur : www-irem.ujf-grenoble.fr/spip/squelettes/fic_N.php?num=61&rang=10 (voire la 
Sage 118, SRXU l¶e[WUaiW ciWp danV le We[We).  
4 « LRUVTXH TX¶RQ FRXSH XQH XQLWp HQ XQ QRPEUH HQWLHU GH SDUWV pJDOH HW TX¶RQ SUHQG XQ QRPEUH HQWLHU GH FHV SDUWV, 
éventuellement supérieur au nombre de parts contenues dans cette unité, on obtient une fraction. » (p. 1 du document 
ressource du programme de 2016, disponible sur :  
https://cache.media.eduscol.education.fr/file/Fractions_et_decimaux/60/1/RA16_C3_MATH_frac_dec_doc_maitre_V2
_681601.pdf ) 
5 Accessibles sur http://www.education.gouv.fr/pid285/bulletin_officiel.html?cid_bo=94708) 
6 CHV VLWXDWLRQV VRQW WLUpHV GH O¶RXYUDJH E5MEL Apprentissages numériques et résolution de problèmes CM1 (2005) ± 
HOOHV VRQW LQVSLUpHV G¶XQH LQJpQLHULH GLGDFWLTXH (DRXDG\ HW 3HUULQ 1986) 
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pliages en deux successifs de bande qui permettent de matérialiser des fractions de l¶XQLWp et de 
mesurer/communiquer la mesure des segments donnés initialement aux élèves, dans un dispositif 
G¶pPLVVLRQ HW GH UpFHSWLRQ GH PHVVDJHV HQWUH SDLUV. A O¶RFFDVLRQ GHV VpDQFHV REVHUYpHV, QRXV DYRQV 
constaté que peu G¶pOqYHV ont mis HQ °XYUH GHV SOLages en deux de la bande unité de façon 
spontanée. Les élèves ont reconnu SHUFHSWLYHPHQW GHV GHPLV, YRLUH GHV TXDUWV GH O¶XQLWp. Le milieu 
matériel de la situation ne contraint pas a priori de stratégies liées au pliage dans la production du 
« quart » ou de la « moitié ª, TXL V¶DYqUHURQW pourtant nécessaires pour la production du huitième de 
O¶XQLWp (QRQ UHFRQQDLVVDEOH GH PDQLqUH SHUFHSWLYH). OQ SHXW G¶DLOOHXUV V¶LQWHUURJHU VXU OH VHQV GRQQp 
à ce « quart » ou à cette « moitié » par les élèves : par exemple envisagent-ils le quart comme un 
SDUWDJH pTXLWDEOH HQ TXDWUH GH O¶XQLWp, RX HQ GHX[ GH GHX[ GH O¶XQLWp ? 4XRLTX¶LO HQ VRLW, ORUV GH QRV 
REVHUYDWLRQV, OHV HQVHLJQDQWHV RQW pWp FRQWUDLQWHV GH QpJRFLHU O¶LQWURGXFWLRQ GX SURFpGp GH SOLDJH HQ 
deux : en le faisaQW DSSDUDvWUH FRPPH XQ PR\HQ GH YDOLGHU TX¶LO V¶DJLW ELHQ G¶XQ GHPL RX G¶XQ TXDUW 
GH O¶XQLWp ± HQ OLHQ DYHF OH FDUDFWqUH VXSHUSRVDEOH SURXYDQW O¶pJDOLWp GHV QRXYHOOHV ORQJXHXUV 
SURGXLWHV. L¶H[WUDLW GH WUDQVFULSWLRQ FL-GHVVRXV DWWHVWH GX W\SH G¶LQWHUDFWLRQV entre élèves et 
HQVHLJQDQWHV SHUPHWWDQW G¶RIILFLDOLVHU O¶LQWURGXFWLRQ GX SURFpGp GH SOLDJH. 

E1 : oD F¶HVW XQ TXDUW >FI. JHVWH FL-contre] 
ENS : Comment tu sais ? Comment tu peux être sûr ? [E hausse les 
épaules]  ENS : Comment tu peux être sûr ?   E1 : C¶Hst environ vers là 
ENS : Oui mais si on veut pas dire environ vers là ? Comment on fait ? 
oD YHXW GLUH TXRL XQ TXDUW GH O¶XQLWp 
E1 : C¶HVW OD PRLWLp« F¶HVW PRLQV TXH OD PRLWLp  
L : La moitié ça veut dire quoi pour toi la moitié ? 
E1 : LD PRLWLp F¶HVW Oj >Hn montrant le milieu de la bande unité] 
ENS : CRPPHQW WX VDLV TXH F¶HVW OD PRLWLp ? 
E1 : Ben parce que ± il y a le mi [lieu ?] // il y a le même espace des 
deux côtés / ENS : Pour être sûr comment tu fais ? Pour être sûr de ça ? 
E1 : [prenant un stylo] je vais mesurer avec ça 
ENS : OQ Q¶D SDV OH GURLW GH PHVXUHU DYHF oD >OpJHU ULUH GH ENS ± E1 : 
pourquoi] parce que il faut juste / parce que/ tu te sers de la bande unité 
/// comment tu peux être sûr ? / TXH Oj F¶HVW OD PRLWLp FRPPH WX GLV ? 
E1 : On peut mesurer avec notre doigt / E2 : On plie 
ENS : Comment ? Comment E2 ? 
E2 : On le plie / ENS : On le plie comment ? 
E2 : Comme [E2 prend la bande unité et la plie en deux] 
E2 : Les CM2 ils ont fait comme ça la dernière fois 
ENS [en prenant la bande unité pliée] : oD F¶HVW TXRL DORUV ? [en la 
dépliant et en pointant une partie correspondant à une moitié] si vous 
faites ça F¶HVW TXRL Oj ?  
E1 et E2 : La moitié / ENS : La moitié ± XQ GHPL G¶DFFRUG G¶XQH XQLWp // 
[en remontrant le message] sauf que lui il veut/ eux / ils vous parlent de 
quart ? / E1 : Donc il faut encore le plier  
ENS : Pourquoi ? [E replie en deux la bande unité déjà pliée en deux] 
Pourquoi tu le plies encore ? / E : Pour faire un quart  
ENS : Pourquoi ? ça veut dire quoi un quart pour toi ? 
E1 : Celui qui a fait ça // un quart / ENS : Pourquoi ? F¶HVW TXRL XQ TXDUW 
pour toi ? ça [en reprenant la bande pliée en 4 - dépliée] ça veut dire que 
tu as fait quoi pour obtenir un quart ? 
E2 : C¶HVW SOLp / EN6 : En combien /  E2 : En quatre 
ENS : Alors il est où le quart [E2 PRQWUH XQH SDUW@ D¶DFFRUG 

E1, E2 : ELQ{PH G¶pOqYHV 
ENS : enseignante 

 
L¶plqYe a UecRnnX SeUceSWiYemenW 
Xn TXaUW de l¶XniWp (VanV dRXWe 
comme « moitié de la moitié »). 
Il fait de même pour « la moitié » en 
réponse à la question de la 
maîtresse ± le caUacWqUe d¶pgaliWp de 
longueurs est mis en avant. 
 
L¶enVeignanWe SRinWe la npceVViWp 
d¶Xn mR\en de YalideU ce caUacWqUe 
d¶pgaliWp SRXU faiUe pmeUgeU le 
pliage en deux. 
Déplacement de signification en lien 
avec le pliage : la moitip de l¶XniWp 
est obtenue par un pliage en deux. 
 
Prolongement du procédé du pliage 
et extension de signification au 
TXaUW de l¶XniWp 
Le « plié en quatre » est énoncé 
pour réduire la distance entre 
l¶acWiRn de Sliage eW le UpVXlWaW de 
l¶acWiRn ± l¶RbWenWiRn de 4 parts  
 

Figure 1 : Négociation  liée au procédé de pliage d¶une bande unité 

CHW H[WUDLW LOOXVWUH pJDOHPHQW G¶XQ GHX[LqPH FRQVWDW, IDLW VXU OD EDVH GH QRV REVHUYDWLRQV GDQV OHV 
FODVVHV : LO V¶DJLW de tensions récurrentes entre les actions des élèves et les résultats de ces actions. 
En effet dans les situations de classe observée, les institutionnalisations se centrent moins les 
DFWLRQV (GH SOLDJH, GH SDUWDJH«) GHV pOqYHV, TXH VXU O¶DQDO\VH GHV UpVXOWDWV GH FHV DFWLRQV. ALQVL 
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dans la situation évoquée ci-DYDQW, OH KXLWLqPH GH O¶XQLWp HVW REWHQX SDU XQ SOLDJH HQ GHX[ GX TXDUW 
GH O¶XQLWp ± lui-PrPH REWHQXH SDU XQ SOLDJH HQ GHX[ GH OD PRLWLp GH O¶XQLWp, HWF. NRWRQV TXH GDQV 
XQH GHV WURLV FODVVHV, OHV pOqYHV (QH GLVSRVDQW SDV G¶XQH GpQRPLQDWLRQ © familière ») le qualifient 
G¶DLOOHXUV GH © moitié du quart » ou de « demi-quart ª. CH Q¶HVW TXH SDU OH ELDLV G¶XQH LQWHUYHQWLRQ 
enseignante, que le lien sera fait entre ce « demi-quart » et un partage en huit qui conduit à 
(UH)GpILQLU OH KXLWLqPH GH O¶XQLWp. 

E : un demi quart 
ENS : un demi quart ± je le plie en deux ? 
ENS : Ah génial un demi quart [L écrit à la suite de « 2u + » -« 1

2
- » puis 

se reprend ± HIIDFH@ DORUV MH YDLV O¶pFULUH comme ça un demi quart [un 
demi 1

4
-]. Est-FH TXH TXHOTX¶XQ D WURXYp DXWUH FKRVH TX¶XQ GHPL-quart ? 

3HUVRQQH Q¶D WURXYp DXWUH FKRVH TXH XQ GHPL TXDUW ? C¶HVW WUqV LQWpUHVVDQW 
FH TXH YRXV DYH] WURXYp / DORUV RQ YD YRLU DYHF XQH EDQGH XQLWp / LFL M¶DL 
PD EDQGH XQLWp G¶DFFRUG ? («) 
Comment je fais pour trouver un demi quart ? Je commence par faire 
quoi ? [E : SOLp HQ GHX[@ JH OH SOLH HQ GHX[ / Oj M¶DL GHV >E : demi] demi / 
d¶DFFRUG  / E : tu continues tu replies et tu replies encore une fois 
ENS : et je le replie encore ? / E : en deux  
ENS : SDUFH TXH Oj M¶DL GHV TXDUWV HW WX P¶DV GLt un demi quart / je le replie 
en deux ? / E : en deux parts égales / ENS : Oui / merci en deux parts 
égales / EV (HQ FK°XU) : et ça fait un demi quart 
ENS : Alors regardez je viens de faire un demi quart / un demi quart // 
[ENS déplie la bande unité] RegaUGH] / TX¶HVW-ce que vous voyez / [E : ça 
fait beaucoup] oui / regardez combien il y en a ? Regardez combien de 
parts il y a ? 
E : un deux trois quatre cinq six sept huit 
ENS : RXL KXLW / XQ GHPL TXDUW RQ SRXUUDLW O¶DSSHOHU DXWUHPHQW DORUV ? 
E : un huitième / ENS : Pourquoi ? Pourquoi BE dit un huitième 
E : 3DUFH TX¶LO \ HQ D KXLW / SDUFH TX¶LO \ D KXLW SDUWV pJDOHV 
ENS : RQ D SDUWDJp HQ / W¶DV YX CH // F¶pWDLW WUqV LQWpUHVVDQW GH GLUH XQ 
GHPL TXDUW / BRQ XQ GHPL TXDUW RQ VH UHQG FRPSWH TXH ILQDOHPHQW F¶HVW un 
deux trois quatre cinq six sept huit / donc on est en huitième 
 

E : élève 
ENS : enseignante 
L¶enVeignanWe SUend en cRmSWe la 
fRUmXlaWiRn deV plqYeV, l¶pYalXe eW 
rend publique la désignation 
« demi-quart ». Elle la stabilise 
SURYiVRiUemenW en l¶pcUiYanW au 
tableau et en mélangeant après 
hésitation, des écritures 
alphabétique et numérique.  
 
 
 
 
 
 
L¶enVeignanWe npgRcie un  
changement de point de vue sur le 
UpVXlWaW de l¶acWiRn ± en faisant 
« le demi du quart ª de l¶XniWp Rn 
a SaUWagp l¶XniWp en hXiW 
Désignation dans un genre de 
discours premier par un élève du 
« huitième » et mise en relation 
avec le nombre de parts égales de 
l¶XniWp 
 

Figure 2 : Du demi-quart au huitième de l¶unité 

NRWRQV TXH F¶HVW ELHQ OH UpVXOWDW GH O¶DFWLRQ (XQ SDUWDJH HQ KXLW GH O¶XQLWé) qui sera institutionnalisé 
que ce soit dans un affichage associée à la situation (faisant apparaître la bande unité pliée en huit 
GpSOLpH, IDLVDQW DLQVL DSSDUDvWUH GHV KXLWLqPHV GH O¶XQLWp) RX GDQV OHV VRPPHV G¶pFULWXUHV 
fractionnaires symboliques associées (1

8
൅ 1

8
൅ 1

8
൅ 1

8
൅ 1

8
൅ 1

8
൅ 1

8
൅ 1

8
ൌ 1 ou 1

8
൅ 1

8
ൌ  1

4
 ou 1

8
൅ 1

8
൅

1
8

൅ 1
8

ൌ  1
2
). L¶pFULWXUH V\PEROLTXH 1

8
ൌ  1

2
ሺ1

4
ሻ Q¶D SDV OH © droit de cité » dans les classes observées 

(DORUV TX¶HOOH HVW SOXV SURFKH GH O¶DFWLRQ GH SURGXFWLRQ GX KXLWLqPH GH O¶XQLWp7) pour des raisons que 
O¶RQ FRPSUHQG G¶DLOOHXUV DVVH] ELHQ : OD PXOWLSOLFDWLRQ GH IUDFWLRQV Q¶HVW SDV DX SURJUDPPH j FH 
niveau scolaire alors que cette écriture y renvoie potentiellement du point de vue des enseignantes. 

3RXUWDQW QRXV IDLVRQV XQ DXWUH FRQVWDW HQ OLHQ DYHF FHOXL TXL YLHQW G¶rWUH pYRTXp. DDQV OHV VLWXDWLRQV 
REVHUYpHV, OLpHV j O¶HQVHLJQHPHQW GH OD IUDFWLRQ GLWH SDUWDJH GH O¶XQLWp GDQV GHV FODVVHV GH CM1, des 
SaUWageV (en deX[) deV fUacWiRnV de l¶XniWp inWeUYiennent de manière récurrente. Ainsi nous 
FRQVWDWRQV TX¶XQ TXDUW HVW G¶DERUG GpILQL FRPPH OD PRLWLp G¶XQ GHPL, XQ KXLWLqPH FRPPH OD PRLWLp 

                                                
7 8QH WHOOH pFULWXUH pWDLW SRXUWDQW HQYLVDJpH GDQV O¶LQJpQLHULH RULJLQDOH (DRXDG\ HW 3HUULQ 1986), PDLV Q¶HVW SDV UHSULVH 
dans les ressources Ermel (2005). 
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G¶XQ TXDUW, PDLV pJDOHPHQW ORUV G¶XQH GHV VpDQFHV REVHUYpHV, XQ VL[LqPH GH O¶XQLWp HVW FRQVWUXLW 
FRPPH OD PRLWLp G¶XQ WLHUV GH O¶XQLWp.  

  

Figure 3 : 𝟏
𝟒
  définie comme la moitié de 𝟏

𝟐
 , 𝟏

𝟔
 comme la moitié de 𝟏

𝟑
 

C¶HVW GRQF XQ RSpUDWHXU SDUWDJH © plus large ª TXH OH VHXO SDUWDJH GH O¶XQLWp TXL HVW FRQYRTXp. NRXV 
constatons par ailleurs que ceW RSpUaWeXU SaUWage d¶Xne XniWp maiV aXVVi de 1

௡
-iqmeV d¶Xne XniWp 

VXSSRUWe deV UaiVRnnemenWV aVVRcipV j la SURdXcWiRn d¶pTXiYalenceV d¶pcUiWXUeV fUacWiRnnaiUeV TXi 
constituent une potentialité de la « fraction-partage ». LRUV G¶XQH GHV VpDQFHs observées, une 
enseignante a demandé à ses élèves de CM1 de produire des écritures équivalentes à 1/2 (le plus 
SRVVLEOH). DHV pOqYHV RQW SURGXLW XQH SUHPLqUH SURSRVLWLRQ HUURQpH VXU OD EDVH G¶XQH PDXYDLVH 
interprétation de leur schéma : 1

8
൅ 1

3
 . L¶LQWHUYHQWLRQ G¶XQ DXWUH pOqYH GH OD FODVVH VROOLFLWpH SDU 

O¶HQVHLJQDQWH SHUPHW G¶LQYDOLGHU FHWWH SURSRVLWLRQ HW GH O¶DPHQGHU ± en précisant que ce qui était 
considéré comme 1

8
 GH O¶XQLWp pWDLW HQ IDLW 1 

6
 puisque correspondant à la moitié de 1

3
 de O¶XQLWp, FH TXL 

SHUPHW GH SURGXLUH O¶pTXLYDOHQFH HQWUH 1
2
 et  1

3
൅ 1

6
. 

YRXV rWHV G¶DFFRUG ? ENS montre chaque part un deux trois quatre / cinq / six 

donc on a six sixièmes  l¶plqYe pcUiW j côté de
3
3
, 6

6
 en vert/ donc ici vous avez quoi  

toujours un tiers-  ENS UeSUend l¶e[emSle VXU la deX[iqme figXUe UeWUace le 
cRnWRXU eW ]qbUe l¶eVSace d¶Xn WieUV en YeUW eW SRinWe 

1
3
- sur les deux figures  plus 

// ENS écrit 
1
6
 // WX HV G¶DFFRUG E ? WRXW OH PRQGH HVW G¶DFFRUG GRQF XQ GHPL pJDOH 

un tiers plus un sixième 

ENS écrit au tableau à la suite de 
1
2

ൌ 1
3

൅ 1
6
  

 

Figure 4 : de 
𝟏
𝟐

ൌ 𝟏
𝟑

൅ 𝟏
𝟔
 

NRWRQV TX¶XQ WHO UDLVRQQHPHQW VH IDLW WRXMRXUV via OD UHODWLRQ HQWUH GHV DFWLRQV GH SDUWDJH GH O¶XQLWp 
RX GH IUDFWLRQV GH O¶XQLWp (OD PRLWLp G¶XQ WLHUV) HW OHV UpVXOWDWV GH FHV DFWLRQV HQ UpIpUHQFH j O¶XQLWp 
(RQ HQ REWLHQW VL[ SDUWV, VRLW GHV VL[LqPHV GH O¶XQLWp). 7RXMRXUV DX VHLQ GH OD PrPH FODVVH, F¶HVW DXVVL 
une généralisation de ce type de raisonnements qui va être formulée ±en UpIpUHQFH j O¶RSpUDWHXU 
SDUWDJH. EQ HIIHW OHV pOqYHV D\DQW FRQVWDWp j WUDYHUV GLIIpUHQWV H[HPSOHV TX¶XQH pFULWXUH IUDFWLRQQDLUH 
avec un dénominateur double du numérateur paraît toujours équivalente à 1

2
, O¶HQVHLJQDQWH 

généralise cette « trouvaille », en OD UHFRQWH[WXDOLVDQW GDQV O¶XQLYHUV GX SDUWDJH G¶XQLWpV. 
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ENS : DORUV F¶HVW TXRL F¶HVW TXRL  YRLOj pJDOH XQ GHPL L¶pOqYH pFULW 
15
30

ൌ 1
2
 est-FH TXH YRXV HQ DYH] WURXYp G¶DXWUHV ? 

E : sept quatorzièmes E écrit 
7

14
ൌ 1

2
ENS : tu peux leur prouver que 

VHSW TXDWRU]LqPHV F¶HVW ELHQ XQ GHPL ? oh oh je vous parle est-ce que 
YRXV SRXYH] OHXU SURXYHU TXH VHSW TXDWRU]LqPHV F¶HVW ELHQ XQ GHPL 
les deux élèves échangent entre eux E trace un disque non mais sans 
OH GHVVLQ OHXU SURXYHU DORUV («) HVW-FH TXH VHSW F¶Hst bien la moitié 
de quatorze ? («) GRQF VL MH SDUWDJH TXDWRU]H HW TXH MH SUHQGV VHSW 
SDUWV WX HV G¶DFFRUG E ou pas ? est-ce que sept quatorzième ça fait 
bien un demi si je partage en quatorze et que je prends sept parts est-

FH TXH M¶DL ELHQ OD PRLWLp («) ah les dixièmes E écrit 
5

10
ൌ 1

2
 // tout 

OH PRQGH HVW G¶DFFRUG RX SDV ERQ GRQF GX FRXS SRXU WURuver les 
équivalences à un demi TXHOTX¶XQ D XQH WHFKQLTXH ? /// comment on 
fait pour trouver des équivalences à un demi ? («) 
E : un centième un centième ! eW OD PRLWLp F¶HVW FLQTXDQWH 
  

Figure 5 : la généralisation d¶un raisonnement permettant la production d¶écritures 
fractionnaires équivalentes à 𝟏

𝟐
  

Des constats sur la fraction « quotient » 

Penser cette nouvelle acception quotient de 1
2
SDVVH SDU O¶H[DPHQ GH VHV SRWHQWLDOLWpV, HQ WHUPHV GH 

SRVVLELOLWpV RIIHUWHV GDQV OD UpRUJDQLVDWLRQ GH VDYRLUV DQFLHQV HW DXVVL, HQ WHUPHV GH SULVHV G¶DSSXL 
possibles dans la construction de savoirs nouveaux. Nous dressons un certain nombre de constats 
dans ce sens, ci-dessous.  

6L O¶pFULWXUH j YLUJXOH GHV QRPEUHV GpFLPDX[ HVW FODVVLTXHPHQW SUpVHQWpH FRPPH XQH FRQYHQWLRQ 
G¶pFULWXUH G¶XQH IUDFWLRQ GpFLPDOH (RX G¶XQH VRPPH GH IUDFWLRQV GpFLPDOHV), UHJDUGpH VRXV VRQ 
aspect partage, la relation entre écriture à virgule et quotient SHXW UHOHYHU G¶XQH QRXYHDXWp. DH FH 
point de vue, 36,45 peut (doit) être alors (re)vu comme le nombre (unique) qui multiplié par 100 
donne 3645. C¶HVW XQH définition QRXYHOOH G¶XQ QRPEUH GpFLPDO TXL SHXW DORUV V¶LQVWDOOHU : « un 
nRmbUe dpcimal eVW Xn nRmbUe TXi mXlWiSlip SaU 1, 10, 100« dRnne Xn nRmbUe enWieU ». Cette 
définition actée, une justification du produit de deux décimaux peut être donnée en lien direct avec 
O¶DOJRULWKPH GH OD PXOWLSOLFDWLRQ SRVpH GH GHX[ HQWLHUV :  

Vi l¶Rn V¶inWpUeVVe aX SURdXiW P = 3,7 ൈ 5,3 on a 3,7 ൈ 10 ൌ 37 et 5,3 ൈ 10 ൌ 53 ; puis  37 ൈ 53 ൌ
ሺ3,7 ൈ 10ሻ ൈ ሺ5,3 ൈ 10ሻ ൌ 3,7 ൈ 5,3 ൈ 100 ൌ 𝑃 ൈ 100. P est donc le nombre qui multiplié par 
100 donne 37 ൈ 53« 

Plus généralement, le produit de deux décimaux est le nombre qui multiplié par 1, 10, 100« GRQQH 
le produit de deux entiers.  

Si 7
4
 SHXW WRXMRXUV V¶DSSUpKHQGHU GDQV VRQ GRXEOH DVSHFW © partage » et « quotient », il en est 

autrement de 7
−4

 Comment envisager le partage de 7 en -4 ? En revanche, à partir du produit de deux 

décimaux rHODWLIV SUpDODEOHPHQW LQVWDOOp j OD SDUWLU GH O¶DVSHFW TXRWLHQW, on peut rapprocher 7
−4

 du 

nombre unique qui multiplié par -4 donne 7 à ሺെ4ሻ ൈ ቀെ 7
4
ቁ ൌ 7 SRXU cRnclXUe j l¶pgaliWp 7

−4
ൌ െ 7

4
. 

3OXV JpQpUDOHPHQW, LO HVW SRVVLEOH G¶pWDEOLU DLQVL TXH  – 𝑎
௕

ൌ −𝑎
௕

ൌ 𝑎
−௕
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CHV TXHOTXHV FRQVWDWV Q¶pSXLVHQW8 SDV OD OLVWH GHV SRWHQWLDOLWpV TX¶RXYUH O¶DVSHFW quotient de ௕
𝑎
 

7RXWHIRLV, OD TXHVWLRQ GH O¶DUWLFXODWLRQ HQWUH OHV GHX[ DVSHFWV partage et quotient des fractions est 
délicate et reste entière. Des WHQWDWLYHV G¶DUWLFXODWLRQ VRQW SUpVHQWHV GDQV GLIIpUHQWV PDQXHOV 
scolaires (de Sixième) mais elles témoignent souvent du caractère délicat de cette entreprise.  

 
Figure 6 : Fraction quotient ± extrait du manuel Mission Indigo 6e   

DDQV O¶H[WUDLW FL-dessuV, LO V¶DJLW GH SUHQGUH DSSXL VXU OH SOLDJH HQ WURLV GH TXDWUH IHXLOOHV SRXU 
aménager ce passage de la fraction partage à la fraction quotient. NRWRQV G¶DERUG TXH OH SOLDJH HQ 3 
HQYLVDJp VHPEOH DOOHU GH VRL SRXU OHV pOqYHV. AXVVL, OH IDLW G¶DFFROHU OHV TXDtre feuilles les unes aux 
autres apparaît comme seule garantie pour détourner le regard des élèves du partage « G¶XQH XQLWp 
feuille » au partage « de quatre unités feuilles ª. 3RXUWDQW j FH VWDGH GH O¶DFWLYLWp, OHV pOqYHV 
GLVSRVHQW G¶XQ PRGqOH IDLVDQW FR-e[LVWHU OH SOLDJH HQ WURLV HW OD UpIpUHQFH j O¶XQLWp © feuille ».  

 
LH FDUDFWqUH SUREOpPDWLTXH V¶H[SULPH SHXW-être plus fortement dans la dernière question de cette 
UHVVRXUFH. IQWHUURJpV VXU OHV DFWLRQV TX¶LOV YLHQQHQW GH FRQGXLUH, DX PLHX[, OHV pOqYHV SRXrront-ils 
GLUH TX¶LOV RQW REWHQX © un tiers » de quatre feuilles, mais le projet est tout autre et on ne voit pas 
bien comment le passage envisagé à « 3 ൈ 4

3
ൌ 4 » ne pourrait se faire sans une action forte de 

O¶HQVHLJQDQW. 

L¶H[WUDLW GH PDQXHO FLWp FL-dessous partage le même projet. Toutefois, le caractère problématique 
VHPEOH V¶H[SULPHU, GH PDQLqUH SHXW-être plus appuyée encore, dans les différentes grandeurs 
« unités » en jeu dans le scénario et les rôles qui leurs sont assignés dans les différents 
raisonQHPHQWV j FRQGXLUH. LD SUpVHQFH G¶XQ TXDGULOODJH HVW DX F°XU GH FHWWH GLIILFXOWp. ALQVL, GDQV 
OD SUHPLqUH TXHVWLRQ, VL OH UHFWDQJOH URXJH HVW G¶HPEOpH GpFODUp FRPPH UHFWDQJOH XQLWp, F¶HVW j FH 
stade, le carreau unité GX TXDGULOODJH TXL HVW VHXO SRLQW G¶DSSui pour apprécier la fraction 
représentée par le rectangle vert. Les questions suivantes entretiennent la même confusion. La 
reproduction du rectangle violet (question 2) mais également son partage en trois rectangles 

                                                
8 Le lecteur pourra par exemple penser à la justification de la somme, du produit, etc. de deux quotients.  
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identiques (question 3) convoquent fortement le carreau unité, alors que le projet, semble-t-il, est de 
V¶HQ GpIDLUH. EQ WRXW pWDW GH FDXVH, OD GHUQLqUH TXHVWLRQ DSSDUDvW DVVH] pORLJQpH GH FH TXH OHV pOqYHV 
auront effectivement réalisé. Au mieux, auront-ils remarqué que « 4 rectangles rouges = 3 
rectangles verts », HQWUHWHQDQW XQH GLVWDQFH FHUWDLQH DYHF O¶pJDOLWp j FRPSOpWHU.  

 
Figure 7 : Fraction quotient ± extrait du manuel Sésamaths 6e  

 

Vers une autre acception de la fraction 𝒂
𝒃
  dans le contexte des grandeurs : extension d¶un 

opérateur de partage ? 

Le contexte particulier de la grandeur longueur est classiquement évoqué pour illustrer les 
GLIIpUHQFHV HQWUH O¶DVSHFW partage HW O¶DVSHFW quotient de la fraction.  

  
Figure 8 : Grandeur longueur et Fraction partage ± Fraction quotient  

DDQV FH FRQWH[WH, OD FRQVWUXFWLRQ G¶XQ VHJPHQW GH ORQJXHXU 7
3
 FP SUHQDQW DSSXL VXU O¶DVSHFW partage 

renvoie aux actions suivantes (outillées par un instrument particulier : le « guide-âne », un réseau de 
GURLWHV SDUDOOqOHV SHUPHWWDQW OH SDUWDJH G¶XQ VHJPHQW GH ORQJXHXU GRQQpH HQ VHJPHQWV GH ORQJXHXUV 
égales) : un segment de longueur 1 cm partagé en 3 segments de même longueur, puis le report de 
ce segment de longueur « un tiers de cm ª TXL SHUPHW G¶REWHQLU XQ VHJPHQW GH ORQJXHXU 7

3
 cm (7 fois 

1
3
 FP). DX F{Wp GH O¶DVSHFW TXRWLHQW, OD PrPH FRQVWUXFWLRQ V¶RUJDQLVH DLQVL : un segment de longueur 

7 FP TXH O¶RQ SDUWDJH HQ 3 VHJPHQWV GH PrPH ORQJXHXU (OH 1
3
 de 7 cm). 
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Si ce contexte des longueurs illustre bien les différences entre partage et quotient, O¶LGpH GH partage 
G¶XQH JUDQGHXU DSSDUDvW pJDOHPHQW FRPPH XQ GpQRPLQDWHXU FRPPXQ GHV GHX[ FRQVWUXFWLRQV 
envisagées. De ce point de vue, la construction quotient YLVH pWHQGUH O¶DFWLRQ GH SDUWDJH j XQH 
grandeur autre que la grandeur unité (pour les fractions unaires, les constructions partage et 
quotient VH VXSHUSRVHQW.). CH JHVWH GH SDUWDJH G¶XQH JUDQGHXU DXWUH TXH OD JUDQGHXU unité est par 
ailleurs un geste mathématique potentiellement rencontré en amont par les élèves, comme 
O¶LOOXVWUHQW OHV H[HPSOHV GpYHORSSpV FL-avant sur le partage GH VXEGLYLVLRQV GH O¶XQLWp. ALQVL OH WLHUV 
GH 7 XQLWpV, F¶HVW ELHQ SDUWDJHU HQ HQ WURLV © 7 unités », comme on a partagé « une unité » en trois, 
mais également « 1

3
  G¶XQLWp » en deux, etc. 

CHFL pWDQW GLW, VH SRVH OD TXHVWLRQ G¶XQH SULVH G¶DSSXL VXU FHW RSpUDWHXU GH partage étendu (F¶HVW-à-
dire non restreint au partage « G¶XQH XQLWp ») dans le contexte de la mesure pour investir l¶pWXGH GH 
QRXYHDX[ VDYRLUV FRQFHUQDQW O¶REMHW IUDFWLRQ.  

Considérons en premier lieu, la double égalité 𝑎
௕

ൈ 𝑐 ൌ 𝑎ൈ௖
௕

ൌ ௖
௕

ൈ 𝑎. Son examen dévoile une 
certaine complexité, liée aux rôles assignés aux différents « nombres grandeurs » potentiellement 
impliqués dans cette égalité. En considérant 13 ൈ 5

7
ൌ 13ൈ5

7
ൌ 13

7
ൈ 5 sans faire abstraction des 

grandeurs, on peut considérer que « 13 fois le septième de 5 unités » est égal au « septième de 13 
fois 5 unités ». Mais comment établir dès lors la dernière égalité, à savoir le fait que ces deux 
« expressions » sont également équivalentes à « 5 fois le septième de 13 unités » ?  

CHUWHV, FHWWH pTXLYDOHQFH (GHV GHX[ SUHPLHUV PHPEUHV GH O¶pJDOLWp 13 ൈ 5
7

ൌ 13ൈ5
7

 ; 13ൈ5
7

 et le suivant 
13
7

ൈ 5) est vraie mais du point de vue des « nombres grandeurs », le rôle assigné à 13 auparavant 
change radicalement : G¶opérateur (« 13 fois »), il devient une grandeur (« 13 unités »). Notons par 
ailleurs que même débarrassée des grandeurs, cette difficulté ressurgit sous une autre forme, non 
moins délicate, au niveau des structures en jeu dans le calcul : pour effectuer lH SURGXLW G¶XQ QRPEUH 
HW G¶XQ TXRWLHQW, LO V¶DJLW GH FDOFXOHU OH SURGXLW G¶XQ DXWUH TXRWLHQW SDU XQ DXWUH QRPEUH (13 ൈ 5

7
ൌ

13
7

ൈ 5ሻ 

Une autre acception possible dans le contexte des grandeurs : la fraction commensuration  

Ces premiers constats conduisent j V¶LQWHUURJHU VXU XQH DXWUH DFFHSWLRQ SRVVLEOH (TXH OLpH j 
O¶RSpUDWHXU SDUWDJH G¶XQH XQLWp RX GH SOXVLHXUV XQLWpV) GH OD IUDFWLRQ TXHOTXH SHX RXEOLpH GDQV OH 
curriculum : la fraction commensuration. Dans ce point de vue, 𝑎

௕
  est interprété comme le rapport 

de deux grandeurs tel que b fois la première donne a fois la seconde.  

8QH H[SpULPHQWDWLRQ GpMj DQFLHQQH PHQpH SDU BURXVVHDX HW BURXVVHDX (1987) DX VHLQ GH O¶pFROH 
Michelet (élèves de CM) propose une approche de la fraction commensuration. La situation 
SURSRVpH FRQVLVWH j GpWHUPLQHU O¶pSDLVVHXU G¶XQH IHXLOOH GH SDSLHU HQ pYDOXDQW OD KDXWHXU G¶XQ WDV GH 
IHXLOOHV HPSLOpHV. LD PHVXUH GH O¶pSDLVVHXU 𝑎

௕
  GH FHWWH IHXLOOH (TXH O¶RQ SHXW FRQVLGpUHU FRPPH OD 

grandeur « millimètre par feuille ») est alors définie par le fait que b feuilles mesurent  a 
millimètres.  

Cette définition, dans le cadre des grandeurs, partage une proximité forte avec la caractérisation de 
𝑎
௕

  comme le nombre qui multiplié par b donne a : si 𝑎
௕

  HVW O¶pSDLVVHXU G¶XQH IHXLOOH, F¶HVW ELHQ TXH E 
IHXLOOHV G¶pSDLVVHXU 𝑎

௕
  mesurent a millimètres. 
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Dans le même temps, la fraction commensuration V¶pFDUWH YRORQWDLUHPHQW GH O¶LGpH GH partage (y 
compris étendu à plusieurs unités). Choisir un objet à mesurer (la feuille de papier) beaucoup plus 
SHWLW TXH O¶XQLWp (OH PP) HQJDJH j DXJPHQWHU OH QRPEUH GH IHXLOOHV b mais dans une direction 
éloignée de celle de partage : le rôle joXp LFL SDU E VH GLVWLQJXH IRUWHPHQW GH FHOXL TX¶LO MRXH GDQV OHV 
DXWUHV DFFHSWLRQV GH OD IUDFWLRQ, pWXGLpHV SUpDODEOHPHQW. 6L O¶LGpH GH SDUWDJH H[LVWH, HOOH HVW FHOOH GX 
partage du millimètre, précisément trop petit pour être effectivement partagé : 𝑎

௕
  apparaît alors 

FRPPH XQ UpVXOWDW TXH O¶RQ QH SHXW SDV effectuer mais qui caractérise bien un résultat : la mesure de 
O¶pSDLVVHXU G¶XQH IHXLOOH GH SDSLHU.  

LHV WUDYDX[ VXU O¶DVSHFW commensuration GH OD IUDFWLRQ VHPEOHQW V¶rWUH WDULV SDU OD VXLWH. 8Qe 
exception réside toutefois dans la situation dite des « automates » ou des « robots » (Ermel 1982, 
Cerquetti-Aberkane9 1992, Neyret 1995, Pressiat10 2009) qui a pu être exploitée de façon très isolée 
et dans des contextes parfois très différents (enseignePHQW GHV IUDFWLRQV j O¶pFROH, IRUPDWLRQ GHV 
enseignants du primaire, remédiation au collège). Notons que le rôle de cette situation en lien avec 
O¶DVSHFW commensuration a été mis en avant par Neyret (1995).  

Les robots, des situations liées à la fraction commensuration  

EQ SULVH G¶DSSXL VXU FHV GLIIpUHQWV WUDYDX[, un scénario de classe a été construit visant à rapprocher 
la situation des « robots » de celle des « feuilles de papier ª HQ YXH GH WUDYDLOOHU O¶DVSHFW 
commensuration de la fraction. Nous ne rentrons pas ici dans le détail des aménagements ainsi 
apportés dans la conception de ce scénario. Il est toutefois un aménagement important : si la 
VLWXDWLRQ WHOOH TXH FRQoXH j O¶RULJLQH, QpFHVVLWDLW O¶XWLOLVDWLRQ G¶XQ JXLGH-âne, nous avons choisi de 
ne plus l¶XWLOLVHU GDQV FH QRXYHDX VFpQDULR FDU G¶DSUqV QRXV, FHW LQVWUXPHQW SRXYDLW LQGXLUH XQ SRLQW 
de vue partage (étendu à plusieurs unités) à même de brouiller le point de vue commensuration de 
la fraction visé. Nous avons développé des ressources, en partie numériques (voire annexes 
téléchargeables sur le site du colloque11), GDQV OH FDGUH G¶XQ SURMHW SOXV ODUJH G¶pWXGH GHV XVDJHV GHV 
tablettes tactiles en classe de mathématique (Projet e-FRAN, Perseverons ± Université de 
Bordeaux12). Des expérimentations dans différentes classes sont actuellement en cours.  

LH VFpQDULR JpQpUDO V¶DUWLFXOH DXWRXU GH O¶pWXGH GX GpSODFHPHQW GH URERWV VXU XQH GURLWH JUDGXpH. Il 
V¶DJLW G¶étudier et caractériser la longueur des sauts de robots pour pouvoir les distinguer. Le travail 
caSLWDOLVp DXWRXU GH OD FDUDFWpULVDWLRQ GHV ORQJXHXUV GHV VDXWV GHV URERWV SHUPHW G¶LQWURGXLUH XQH 
caractérisation fractionnaire de ces mêmes longueurs de sauts : Xne lRngXeXU de VaXW de ³5 XniWpV en 
3 VaXWV´ VeUa nRWp 5

3
. 5

3
 désigne alors la longueur d¶Xn VaXW (RX le nRmbUe d¶XniWpV SaU VaXW). 

 

                                                
9 La situation est reprise par cette auteure et M-C. Marilier sur le site TFM : http://tfl.roll-descartes.fr/  
10 http://eduscol.education.fr/cid47905/fiches-d-activite.html  
11 http://irem.univ-poitiers.fr/colloque2017  
12 http://www.espe-aquitaine.fr/les-projets  
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Figure 9 : Copies d¶écrans - Extrait de la ressource « robots » (développée sous Scratch) 

Le scénario détaillé des séances est également donné dans les annexes téléchargeables de ce texte. 
DDQV FHWWH VHFWLRQ GH QRWUH WH[WH, HVW IDLW pWDW G¶XQH SUp-expérimentation du scénario conduite dans 
un contexte particulier : une élève de CM1 ayant par ailleurs débuté un apprentissage des fractions, 
FRQIRUPH DX FXUULFXOXP DFWXHO (O¶DVSHFW SDUWDJH GH O¶XQLWp) D H[SpULPHQWp XQH SDUWLH GH OD UHVVRXUFH. 
LHV WUDQVFULSWLRQV j O¶pWXGH FL-après sont extraites de cette pré-expérimentation. Nos analyses 
PRQWUHQW JOREDOHPHQW TXH FHWWH pOqYH Q¶LGHQWLILH SDV TXH OD VLWXDWLRQ H[SpULPHQWpH UHOqYH GX 
contexte déjà étudié de la fraction partage (elle ne fera mention des fractions à aucun moment) : 
ceci tend à prouver que ce sont deux aspects conceptuels distincts de la fraction qui sont en jeu et 
TXH OHXU PLVH HQ UHODWLRQ Q¶HVW SDV pYLGHQWH a priori. Dans le même temps, cette pré-
H[SpULPHQWDWLRQ PRQWUH pJDOHPHQW TXH OHV WkFKHV GDQV OHVTXHOOHV GHV pOqYHV GH F\FOH 3 (j O¶LQVWDU GH 
FHWWH pOqYH GH CM) SHXYHQW rWUH HQJDJpV HW OHV UpSRQVHV TX¶LOV IRUPXOHQW VRQW SRWHQWLHOOHPHQW XQH 
SULVH G¶DSSXL DYpUpH SRXU OD FRQVWUXFWLRQ GH FRQQDLVVDQFHV DWWDFKpHV j O¶REMHW fraction 
commensuration, voire quotient.  

8Q FRGH FRPPXQ GH GpVLJQDWLRQ G¶XQ URERW D\DQW pWp SUpFpGHPPHQW DFWp (© atteindre 3 unités en 4 
sauts ª), GDQV OH VFpQDULR HQYLVDJp, OHV pOqYHV VRQW HQJDJpV GDQV O¶examen de la situation suivante : 
si un robot atteint a unités en b sauts, il atteint c unités en d sauts, (a ; b ; c ; d) étant des entiers, 
GRQW O¶XQ G¶HQWUH HX[ HVW j GpWHUPLQHU. L¶H[WUDLW GH WUDQVFULSWLRQ VXLYDQW SRUWH VXU OH QRPEUH DWWHLQW 
en 25 sauts pour un robot atteignant 7 unités en 5 sauts. L¶DQDO\VH GH FHW H[WUDLW PRQWUH 
O¶LQVWDOODWLRQ UDSLGH G¶XQH H[SHUWLVH GDQV OH WUDLWHPHQW UHSRVDQW VXU OH FDUDFWqUH SURSRUWLRQQHO GH OD 
situation : SRXU Xn mrme URbRW, V¶il faiW cinT fRiV SlXV de VaXWV, il iUa cinq fois plus loin. 

E : FLQT IRLV FLQT F¶HVW pJDO j YLQJW-FLQT >«@ 
E : HQ IDLVDQW 5 VDXWV, M¶DUULYH j 7 >«@ 
E : FLQT IRLV VHSW >«@ 
E : MH FURLV TXH OH UpVXOWDW, F¶HVW WUHQWH-cinq.  

Figure 10 : Le robot qui atteint 7 en 5 sauts, atteint … en 25 sauts 

A partir de cette première expertise, la comparaison de robots est envisagée : est-il SRVVible TX¶Xn 
même robot atteigne a unités en b sauts et c unités en d sauts ? L¶H[WUDLW VXLYDQW WUDLWH GX FDV GH 15 
unités en 4 sauts et 30 unités en 9 sauts.  

E : le robot B TXDQG« F¶HVW LFL  
ENS : alors comment fonctionne ce robot B ?  
E : il atteint 15 unités en 4 sauts. Donc il fait « un, deux, trois, quatre »  
E : HW O¶DXWUH LO DWWHLQW 30 HQ 9 VDXWV  
E : FH Q¶HVW SDV SRVVLEOH, F¶HVW SDV SRVVLEOH TXH FH VRLW OHV PrPHV.  
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E : SDUFH TXH VL F¶pWDLW OH URERW TXL DWWHLQW 15 HQ 4 VDXWV, LO DWWHLQGUDLW 30 XQLWpV HQ 8 VDXWV. EW SDV HQ 9. 
E : comme là on double 15 et 30, alors on double aussi 4 et ça ne marche pas. Ça ne fait pas 9, ça fait 8  

Figure 11 : Des robots identiques ? 

LH UDLVRQQHPHQW GpSOR\p GDQV O¶H[WUDLW FL-GHVVXV V¶DSSXLH FRQMRLQWHPHQW : VXU OD SURGXFWLRQ G¶XQH 
GpVLJQDWLRQ pTXLYDOHQWH G¶XQ URERW GRQQp (15 XQLWpV HQ 4 VDXWV pTXLYDOHQW j 30 XQLWpV HQ 8 VDXWV) 
GDQV OH EXW G¶XQH FRPSDUDLVRQ DYHF XQ DXWUH URERW (30 XQLWp Hn 9 sauts) et sur le fait que pour deux 
robots différents, à une même distance parcourue correspondent des nombres de sauts différents. 
Dans un registre plus symbolique - TXL Q¶D SRXU O¶KHXUH SDV pWp LQVWLWXp ± OHV WHFKQLTXHV j O¶°XYUH 
renvoient à la mise au même numérateur de fractions pour les comparer, la plus grande étant celle 
disposant du plus petit dénominateur. 

DDQV O¶H[WUDLW FLWp FL-GHVVRXV, XQH WkFKH SURFKH HVW SURSRVpH. IO V¶DJLW GH FRPSDUHU GHX[ URERWV, O¶XQ 
DWWHLJQDQW 19 XQLWpV HQ 3 VDXWV HW O¶DXWUH 20 XQLWpV HQ 4 VDXWV. DDQV XQ SUHPLHU WHPSV GH O¶pFKDQJH, 
O¶pOqYH LGHQWLILH GHV UpJXODULWpV QXPpULTXHV TXL OD FRQGXLVHQW j SURGXLUH XQH UpSRQVH HUURQpH.  

E : là ils ont rajouté 1, une unité, celui-là en 3 sauts, celui-Oj HQ 4 VDXWV. DRQF F¶HVW OH PrPe.  
ENS : Alors ré-H[SOLTXH PRL, MH Q¶DL SDV ELHQ FRPSULV 
E : là on a rajouté 1 à 19 pour faire 20 et là ils ont rajouté 1 à 3 pour faire 4  

Figure 12 : 𝒂
𝒃

ൌ 𝒂+𝟏
𝒃+𝟏

 ? 

DDQV XQ VHFRQG WHPSV, OD SULVH G¶DSSXL VXU XQH UHSUpVHQWDWLRQ VFKpPDWLTXH GHV déplacements des 
deux robots permet de clôturer le problème. Autrement dit, dans le registre symbolique, les élèves 
sont confrontés à la comparaison de 𝒂

𝒃
 et 𝒂+𝟏

𝒃+𝟏
. La situation organise alors un espace qui permet 

G¶pSURXYHU GHV SUHPLqUHV UpJXlarités numériques pour mieux les dépasser.  
E : Oj, F¶HVW ]pUR, Oj F¶HVW 20 HW Oj F¶HVW 19, OHV DXWUHV RQ HQ D 
pas besoin.  
E : il atteint en 3 sauts : « un », « deux », « trois »  
L¶plqYe UeSUpVenWe VchpmaWiTXemenW le dpSlacemenW dX 
premier robot 
E : et O¶DXWUH LO DWWHLQW«. BHQ QRQ, F¶HVW SDV ERQ.  
E : F¶HVW SDV OH PrPH URERW, SDUFH TX¶LO GHYUDLW IDLUH OHV 
PrPHV VDXWV VL F¶pWDLW OHV PrPHV URERWV.  
E : Parce que si je fais « un, deux, trois, quatre », il 
arriverait à peu près là 
L¶plqYe UeSUpVenWe VchpmaWiquement le déplacement du 
second robot 

 
Figure 13 : 𝒂

𝒃
ൌ 𝒂+𝟏

𝒃+𝟏
 ? 

Un dernier extrait cité ci-DSUqV HVW FHQWUp VXU O¶pWXGH GH (11 ; 5) et (21 ; 15). A ce stade, une nouvelle 
représentation des robots a été préalablement installée : (a ; b) désignant le robot qui atteint a unités 
en b VDXWV. 8Q SUHPLHU pFKDQJH QRQ WUDQVFULW LFL D pWp O¶RFFDVLRQ GH UHYHQLU VXU OHV GLIIpUHQWHV 
désignations du robot B (11 ; 5). L¶pOqYH VHPEOH DSSRUWHU WUqV UDSLGHPHQW XQH UpSRQVH DX SUREOqPH. 
L¶H[WUDLW pWXGLp VH FHQWUH VXU OD MXVWLILFDWLRQ DSSRUWpH. DDQV XQ SUHPLHU WHPSV, O¶pOqYH GpVLJQH (21 ; 
15) comme se positionnant entre (11 ; 5) et (22 ; 10), laissant ainsi provisoirement un doute sur la 
conduite de son raisonnement. Ce dernier est levé par les dePDQGHV GH SUpFLVLRQV GH O¶HQVHLJQDQW. 
L¶pOqYH IRUPXOH GHX[ W\SHV GH MXVWLILFDWLRQ TXL SRUWHQW SRXU O¶XQH VXU OH QRPEUH GH VDXWV, SRXU 
O¶DXWUH VXU OH QRPEUH G¶XQLWpV DWWHLQW. DDQV XQ UHJLVWUH V\PEROLTXH (QRQ FRQVWUXLW LFL), OHV GHX[ 
techniques observées renYRLHQW GDQV XQH WDFKH GH FRPSDUDLVRQ GH IUDFWLRQ. IO V¶DJLW SRXU O¶XQH, 
G¶XQH WHFKQLTXH FRUUHVSRQGDQW j XQH PLVH DX PrPH GpQRPLQDWHXU (HQ FRPSDUDQW OHV QXPpUDWHXUV 
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RX QRPEUHV G¶XQLWp DWWHLQW SRXU XQ PrPH QRPEUH GH VDXWV). L¶DXWUH VH UDSSURFKH G¶XQH PLVH DX 
PrPH QXPpUDWHXU (O¶pOqYH FRPSDUDQW GHV © dénominateurs différents » avec un écart de 5 sauts, 
pour des « numérateurs proches » avec un écart de 1 unité).  

ENS : GRQF oD F¶HVW OH URERW B HW LO IDXW OH FRPSDUHU DX URERW C.  
E : et bien, celui-là il est entrH OHV GHX[«  
E : HQILQ, F¶HVW FHOXL-là (en désignant le robot C (21 ; 15)) qui a 
OH SOXV JUDQG VDXW« QRQ OH SOXV SHWLW VDXW.  
ENS : alors pourquoi ?  
E : parce que là, il est entre ces deux-Oj HW LO Q¶\ D TX¶XQ VDXW.  
(l¶plqYe dpVigne (21 ; 15) entre (11 ; 5) et (22 ;10))  
E : donc du coup, il fait des sauts plus petits  
ENS : MH Q¶DL SDV ELHQ FRPSULV« 
E : il tombe entre le 11 unités qui fait 5 sauts et le 22 unités qui 
fait 10 sauts.  
 
ENS : en fait, ce que je ne comprends pas bien dans ce que tu 
me dis, c¶HVW TXH © est-FH TXH oD HW oD, F¶HVW OH PrPH URERW ? »  
E : oui  
ENS : donc est-FH TXH oD HW oD, F¶HVW OD PrPH ORQJXHXU GH 
saut ?  
E : oui  
E : donc si ce robot fait par exemple ces sauts là (en pointant 
(11 ; 5)) il marque un trait il fait 5 sauts et il marque un trait.  
E : et après, il fait 10 sauts et il marque un autre trait  
E : ce robot-là VHUD HQWUH OHV GHX[ WUDLWV«SDUFH TXH FH nombre-
là est plus petit que celui-là alors que ce nombre-là est plus 
petit que celui-là.  
ENS : donc tu me dis : M¶DL FH robot, il atteint 11 en 5 sauts, et il 
atteint 22 en 10 sauts.  
E : oui, il marque un trait aux deux.  
E : et celui-ci, il est là.  
ENS : il atteint quoi ?  
E : 21 en 15 sauts 
E : et lui il fait 10 sauts  
E : et 33 en 15 sauts.  
E : donc il fait 15 sauts et celui-Oj IDLW 15 VDXWV, GRQF F¶HVW FHOXL-
là qui est le plus petit qui fait des sauts plus petits.  
E : HQ IDLW, LO \ D OH QRPEUH G¶XQLWpV TX¶LO DWWHLQW HQ 15 VDXWV 
DORUV TXH OXL, F¶HVW HQ 10 VDXWV. IO \ SOXV GH VDXWV.  
E : RX DORUV RQ SUHQG 15 Oj F¶HVW 10, il est entre ces deux là en 
sauts  
E : GRQF LO HVW WRXMRXUV Oj PDLV HQ VDXWV, F¶HVW 15 HW Oj LO \ D SOXV. 
E : celui-Oj, F¶HVW 33 DORUV TXH Oj, F¶HVW 22  

 
 

SXU l¶image ci-dessus, au-dessous de la 
droite graduée, on peut lire :  

(11 ; 5) = (22 ; 10) = (33 ; 15)  
L¶plqYe SRViWiRnne © géographiquement » 
(21 ;15) entre (11 ;5 ) et (22 ; 10) très tôt 

danV l¶pchange eW VWaWXe TXe le URbRW 
(21 ;15) a la plus petite longueur de saut.  

 
Ce n¶eVW TX¶j la fin de l¶e[WUaiW (aX cRXrs 

duquel elle aura aussi placé (21 ; 15) entre 
(22 ; 10) et (33 ; 15)) TX¶elle e[SliciWe VRn 

raisonnement.  
 

Son raisonnement pour comparer la 
longueur du saut de deux robots est de deux 
ordres : d¶Xne SaUW, SRXU Xn mrme nRmbUe 
de sauts (15), le robot qui aura la longueur 

de saut la plus petite sera celui qui atteindra 
le plus petit nombre (21 au lieu de 33),  

d¶aXWUe SaUW, SRXU Xn mrme nRmbUe aWWeinW 
ou presque (21 et 22, deux nombres 

proches), le robot qui aura la longueur de 
saut la plus petite sera celui qui aura réalisé 

le plus de sauts (15 au lieu de 10).   

Figure 11 : deux techniques pour comparer des fractions 

En guise de conclusion … 

CHWWH FRQWULEXWLRQ YLVDLW j IDLUH OH SRLQW VXU GLIIpUHQWHV DFFHSWLRQV GHV IUDFWLRQV, QRWLRQ DX F°XU GX 
cycle 3 et à mettre en lumière les potentialités et limites de chacune de ces acceptions. La fraction 
commensuration quelque peu oubliée actuellement paraît intéressante à reconsidérer dans ses 
relations potentiellement fortes avec la fraction quotient GDQV OH FDGUH G¶XQ WUDYDLO VXU OHV grandeurs. 
Dans ce contexte, la fraction quotient pWDLW FRQVLGpUpH GDYDQWDJH HQ OLHQ DYHF O¶H[WHQVLRQ G¶XQ 
opérateur SaUWage d¶Xne gUandeXU (déjà introduit et travaillé avec la fraction partage) et avait 
visiblement des potentialités parfois mal identifiées par la suite.  

La ressource « les robots ª SUpVHQWpH ORUV GX FROORTXH VHPEOH XQ SRLQW G¶DSSXL SRVVLEOH SRXU 
travailler la fraction commensuration et faire vivre ces relations avec la fraction quotient  en fin de 
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F\FOH 3. NRXV HVSpURQV TX¶HOOH VHUD XWLOH à des enseignants et formateurs intéressés par ces 
questions : http://irem.univ-poitiers.fr/colloque2017/fichiers/Atelier_21/ 

N¶KpVLWH] SDV j QRXV IDLUH SDUW G¶pYHQWXHOV UHWRXUs sur des expérimentations « faisant vivre » cette 
UHVVRXUFH GDQV OHV FODVVHV« 
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